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« Jasper, dit-il au bout d'un inslaut et d'un ton
boleniiol, jo viens d'eire surpris, oui, très surj.ris.

Vous avez de raiïeclion pour Mabcl, et la chose doit
ôtre éclaircie de telle sorte, comme disent mes amis
les nelawares, qu'il ne reste pas un nuage entre
nous.

— Ou'est-il besoin d'«*claircissements, Patlifinder?
Mabel vous a choisi; il n'importe que j'aie de l'uirec-

tion pour elle... Je vais m'en aller à l'Océan, et je
vous oublierai tous les deux.

-- M'oublier, Jasper! mais je ne mérite pas ce
châtiment. Gomment savez -vous, d'ailleurs, que
Mabel me préfère à vous? Gomment pouvez -vous le

savoir, elle ne me l'a jamais dit à moi-même?
—- Elle doit se marier avec vous...

— G'est le sergent qui l'y a déterminée : une fille

soumise doit obéir à son père. Jasper, parlez fran-
chement, — mais vous ne savez pas mentir, -- avez-
vous jamais dit à Mabel que vous souhaitiez l'avoir
pour femme?

— Jamais, Pathfinder, ni directement ni d'une
façon détournée. Je n'aurais jamais voulu vous faire

pareille injure.

— Je vous crois, mon garçon, je vous crois. Je
devine pourquoi vous voulez vous en aller sur
l'Océan

: vous vouliez laisser mourir votre secret avec
vous. Ainsi vous n'avez jamais échangé sur ce sujet
aucune parole avec Mabel?
— Non, jamais rien de positif. Elle s'est montrée

aimable et généreuse pour moi , mais c'est tout. Vous
a-t-elle fait entendre plus ouvertement à vous-même,
Pathfinder, qu'elle avait de l'affection pour vous?
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